
9h30 Accueil participants (public, presse, politiques)

10h00 Ouverture de la journée par : 

Valérie Fourneyron, ministre des Sports, de la Jeunesse, 
de l’Education populaire et de la Vie associative. 
Martin Malvy, président de région Midi-Pyrénées. 
Thierry Carcenac, président du Conseil général du Tarn. 
Jacques Valax, député du Tarn. 
Michèle Rieux, maire de Gaillac.
Bernard Tepper, co-animateur du Réseau national 
d’éducation populaire (REP).

Jean-Luc Martinet, directeur de la revue Lien Social.

11h00 Projection du court métrage 
de Martin Gosset - Cédias (Centre d’études, 
de documentation, d’information et d’action sociales), 
Demain, quelles politiques sociales de solidarité ?

11h15 Projection du Film de Pina Bausch Kontakthof 
présenté par Eliane Taillefer, UPS - Pièce de théâtre dansée, 
scène où l’on se rencontre pour chercher contact, se montrer, 
se défendre. Avec angoisses. Avec désirs, déceptions, désespoir. 
Premières expériences. Premiers essais…

14h00 à 16h30 Table ronde animée par Christian Dulieu 
(Université populaire du social) à partir des réactions 
du public aux films projetés le matin et débat avec la salle.                                                 

Personnes présenties :

Michèle Rieux, psychologue. 
Jacques Pineau, président du Centre social Cordes-Vaour (81). 
Deux personnes âgées utilisatrices du dispositif. 
Une assistante sociale du groupe C’vital (81) 
projet de co-location intergénérationnel. 
Amélie Puech, CESF accueil de jour Foyer du Ségala (81). 
Lisette Teulière, responsable CIVAM - projet « Or gris ».
Nadège Moguen-Boudet, formatrice à l’Institut 
Saint-Simon-ARSEAA, psycho-gérontologue, formatrice.

Claudine Valette, psychanalyste.
Bernard Pradines, médecin, ex-chef de service longs séjours Albi.
Marie-Claire Mate, consultante en phsycho gérontologie.

A ujourd’hui est-il possible de vieillir 
en restant acteur ? Comme le dit Marion 
Péruchon, chercheuse en gérontologie : 

« La vieillesse fait peur, on la repousse, on la 
rejette, tout comme la mort d’ailleurs dont les 
rituels ont tendance à disparaître. De même, 
les valeurs ayant trait au respect de l’âge 
ont disparu. Il faut à tout prix combattre le 
vieillissement, nier la vieillesse. Il n’y a donc 
pas de place pour le vieillard dans nos sociétés 
industrielles, celui-ci est tenu à l’écart de la vie, 
relégué dans des centres spéciaux, où exceptionnel 
est celui qui est heureux. D’ailleurs, l’un des 
derniers désirs de la personne âgée, c’est de 
retourner chez elle, dans son appartement ou 
sa maison. On en vient alors à évoquer le problème 
de la dépendance du vieillard qui ne peut plus, 
seul, faire face à ses occupations quotidiennes.
La « solution » offerte par nos sociétés 
industrielles, repose sur l’édification de 
« ghettos » de personnes âgées. Une personne 
âgée qui a beaucoup d’argent peut rester chez
 elle avec toutes les aides possibles à domicile. 
Elle peut donc plus facilement conserver ses 
repères identitaires et ne pas être fondue dans 
la masse dépersonnalisante de l’institution 
gérontologique. Changer d’état d’esprit et 
de valeurs donc comme rétablir des structures 
inter-générationnelles ne va pas de soi. »
Mais la personne âgée désire-t-elle 
rester active ? Et si oui, comment peut-elle 
s’impliquer dans la vie sociale et au travers 
de quelles activités ?

Comment rester acteur social 

dans le grand âge?

Journée d’étude 

    proposée par

Cinéma Imagin’ L’Olympia
3, Place Rives Thomas - Gaillac (Tarn)

Samedi 29 septembre 2012
de 9h30 à 16h30 - Ouvert à tous !

Programme

« Le dramatique de la vieillesse, ce n’est pas qu’on 

   se fait vieux, c’est qu’on reste jeune. » Oscar Wilde

Organisé par Lien Social, en partenariat avec le Cédias, le Rep, le Couac, 
les éditions érès, le Centre social Cordes-Vaour (81) et la Mairie de Gaillac.
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